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ho Ee LA HA YE, 3, Mai. he qui est pasoé ou n'existe plus; La Loi Fondamentale' de 1815 
Hie vinien de la Kei Eondamentale des Pays-Bas. | jon ct dont L expóriende àsnccessiyement fait connaître 


“jag ' ÚSwite. Voir te journal.d'avant-hier.) 
Amis ehs de la propösition ont combattu les objections- 
hiene: Tappotteut'aux defauts de e forme que l'on avait cru aper- 
0% dans Jeurprajet: On va dit, entr'autres, que la pfopo- 
ms @Xprimaië: passeláirement l'avis des auteurs, Pttisque | 
nis: ohtdeclaré grhe letr projet ötait l'expression: de ce que | 
Peruds Wé'd'enti’eux’ aväit.adopté ‚mais que tous les membres 
Be Fraient néanmoins la liberté de combattre, dans la dis. 
As. & tel ou tel point du projet qui zie serait pas conforme à leur 
reuve 
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pèse sur notreeonscierice constitatiorinellé;: a'foùrni, la preuve 
































pénétréë des imperfections 
de sa rbforme radicale. … « Ar Ree 
_… Úne.semblable réforme a: été depuis B3Qle partage de la plu- 
part des états occidentaux ‘de Biräpe,. Il suflit de citer la 


de la constitution et de la nécestité 
et sf he su Ts Us er ä 




























grande partie du royaume des PaysaBaêlki-mênte. 
‚… Ceserait fermer: volontairemest; le -yeux à.la lumière, qué 
„de ne pas s'apercevoir qu'il'y avdit dans ‘tout ceci une cause 

générale de réforme, ou de croire qu'il suffit de feindre que 
nous ne nous en apercevons pas, pour échapper aux effetsdecette 
cause, La réformea été partout Ja suite d'un changement dé 
situation, qui s'est opéré chez nous comme ailleurs; un change- 
ment dans nos lois politiques est donc également devenu inévi- 
table. Ine s'agit plus que de savoir si cè changement aura lieu, 
mantenant ou plus tard, librement ou par la violence, d'une 


manière légale bú par úne révolution. 


ij  mdividaelle, On a tiréde cette déclaration la p 
Re, LrOposition était trop vague ef trop. peudéterminée. 
Auteurs répondent à cela:que cette circonstance n’affecte 
“1, Jorme de leur travail. Nousn’avons, disent-ils, pro- 
bgard d'aucun point detx projets différens, l'un de la 
té, Hautre de ta mäjórité. Notre proposition est une en 
Oimts. Qa'importe qúe les auteurs soient ou ne soient pas 
Mes gur tous les 158 articles dé leur proposition. La ques- 
Ut pas de savoir si cette proposition exprime à la lettre 
ON de chiacun de nous, mais si nous avons réussi à expri- 
Jeude la,Chambre, … eN en dn 
ii Wetrrs réfutent également argument basé sur ce qu'ils 
mo en blanc, dans plusieurs articles; les chiffres par lesquels 
att de rémplàcer ceux de 1 Loi Fondamentale actuelle. 
Tait reinatyuêr à ce'sujet. que teur proposition n'est pas. 
dedof telque'ceux érnanant de là Courorne, qu’il s'ágit, | 
Hent! d'adopter ou derejétér. Leur but à été dene proposer, | 
a Première ébauche destinée à être cohvertië en ‘projet de; 
ä'té P examen éti $&cfions et la: discússion de ta Chambre: 
Eaboré et‘ conijlété. “En Angiëterre dik ägit ‘quel, 
uasi, même avec des projets propósés par le ministère. 
tetrts né niet point dtté Yoni nie fuïsse considerer lear 
mire uité eëpèce d’ invitation adresse à leurs collègues,! 
er YE AH joint Heb pliis iniportiàs d'intérêt public, et: 
er À bét Bred dee àvis Wuhe mlânière úèfte bt pré-| 
LE ei an eter ENG et ENEN PLE Tie EN, 
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racher dans une crise politique oé quel'on peut établir par la loi. 
Nous voulons réformer pour conserver. Ce n'est pas conserver 
que de déclarer inviolables des institutions qui doivent s'éerou- 
ler À la première secousse. uri ‘peu sérieuse. Celui-là seul eoq-; 
serve, qui, sans ménager les souffrarices,la-faiplesse on la mg-; 
Tadie, cherche à rétablir la santé.»  %' Gl Pa 
‚ Les auteurs de la proposition passent ensuite à l'examen de 
Yobjection suivant laquelle une réforme générale serait defen-. 
‘due d'après la Toì Fondamentâle élle-même, „puisque, celle-ci: 
“ne prévoit, dàns l'art, 227,'que le cas_de changemens ou d'addi- 
"taris: Ges mióts hò doivent pas être. pris daus;un, sens si restrictif, 
„Auguel on-pourrait opposer- le rapportide la commission chargée: 
de li ödaetion dè la Loi Fondamentäle de 1815, qui, en justi- 
fidnt 1'articte refatif au moyen de révision éventuelle, s'expri- 
mait dinsi : « Le témps ‘change etmodifie tout.» …,…… … 
‚Après s'être justifië dn reproche de -n’avoir. pas eu assez 
bgard à'kt disposition de la Loi Eondamentale qui exige que les 
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et Ee inte edere ne el 
ti Sefa blable invitation ëst un_droif qui appartient à 
Mibe de la Chämbreé en vertu du zeglment, et il: 


hiko FNS OENE EP EE . 3 so ie Ee: eer wig ne Y 
4 wei propösition, quf ne pût été consi lérée comme | ‚chängemens et additions spint st ires,» Jes apteurs de la 
tj HED: adresste à -céux â qúi on la spumet, de faire con- ‚| próposition relêvent un autr  Feproc he de deurs, adversaires; 
ME Ere k iet IN ENT leng de Le ON ES « K bi d ‚ » 5 M « .t d healt: d 


Ket on mión. 4e N od EER EPN A AE GEE | id celui 
Whiout:e bt ofinbattae sürtout du point de ved mn 
NR: Tout en recbnhaistant. quìl. serait, à Aésirer que la 
Ba hier t (0eSbuti tarn, Ie aavenaien jo. 
en Ajoutò qu _äne pateille réviston, de- 


és bases etÎes principes fondamen- | 


élui de n'avoir pas prouvé que la réforine proposée,:vaudrait;à 
V'Etat sdes -doonomies réelles, «Feritlez — répondent tes ‘an- 
teurs — veuilléz donc. nos montréf d'ahord. dû nous:-avons 
emplöyé le.môt:êcohomie, Nous-n'avgis pas recommandé notre 
ptoposifign ce titre, Nous ie pensions pas qu'elleen eùt. he, 
soin. Les chärigemens que nous proposons sont nécessaires, 
n'en ‘résùltât-il ‘inême aucune économie. Toutefois: nous 
sommes d’avis qu'en réformant la constifution on peut s’at- 
tendre à une diminutjon.des dépenses publiques, parce que les 
dèperises inutiles, land moindres là où chacun pourra 
les contröler et s’assurer du bon emploi des financesde l'Etat, 
Enfin les auteurs de fa propositign. fant observer, qu'en en» 
trant dans \’éxämen des articles spéciaux de leur projet, la cham: 
brea prouvéqu’elle n'atfachait pas uneimportancedécisive à ses 
propres raisonnemeris par lesquels elle avait d'abord condam- 
né lä proposition tant an point de vue.dé l'initiative, que sous le 



















tis laibserintdets’ 
Órt 'piblidde la Néerlande, qui ne s’oppose pas-à ce | 
adarnentáfë soit perfectionnée, développée et sim- 
ie ‘qui ne 'saúräit se‘concilier'avec un renversement 

eorhble, tel qué’ lë projètte la proposition actuclle. 
rs ne s'étaient pas attendus, disent-ils, à rencontrer 
iûh Semblable contre leur trävail. Ils avaient pensé 
lait. d'accord avec eux sur la nécessité d’une révision 
wt Weroyaiënt qu'iy’ n'était plus possible. de, se mé- 
E16 ti prdtöndement’ et géngraliment senti,à cet 
hat pils Ts rappellent ce quit s'est passé en 1840, 
4 q jb toùls les membres’ ë la häunbre exprimaient 
K W'que la révision se bornait à si peu d'objets. Lors 
ent à la couronne du Roi actuel, l'espgir si naturel de 
Verhement'árihe d'assez de oyrage et pénétré diassez 
pòque pour’ proposer png 


rapport de sa forme ét de sa tendance.… eek nk Ale 
Puisquúe d'aussi ‚graves ohjections, n'ont pas empêché la 
chambre de délibérer en. sections sug Îe projet en luj-même, 


les auteurs se flattent que leur zalf regeyra ;non-seule- 




















Our Tes besófhs"de fnent un accueil favorable, mais qu’ele sera. même de nature à 









voksttütion, fut efiboie üne fois. écu, et il en est Tè lever les obstacles, qui s' étaient présefités d’abord. contre l'a- 
ce Claire amaintes fois depuis renouveló ses vernx à | döptloi'de leaf projet.“ …, (Laswited domain.) 
A SE IE ET en mea 1e Rn Re tkn re aken: Í 


rde en re 


wi Ve Teef Et ; 1 on 
bakde qüellfuë choses depuis 1840, disent les auteurs, 
ui fairb' dondidérer comme moins urgent au- 
ydidlórs était sí hóeessafreànos yeux? Au contraire, 
let ientale sónt devenus plus saillans 


La Seconde'Chambrèdes'Etats-Gén&ranx à nommê les mêm- 
bre qui composent la vómmission ehargéc de fairenne enquête 
sur une plainte contpnue dans la pótition de plusieù rs maisóns 


d'Amsterdam:cantré ladutinistration de:Surinam: Ge sönt MA. 
Strens, Faber van Riemsdyk, ‘Van: Dn van Isselt, Brace et 


la Löi Fondanientale sont devenus p | 
érafémedt réconnùs. L'expérience a prouvé 
s garanties aetuelles. Les sacrifices extraordi- 





hr del Mätióti, sans qu on lui ait offert Ja perspec, ha ee lan; kn oe dens see 
Utd &Verillellé 4és chargès | ht en 


qüi lbi sont impo- 
pris de.gês sacrifi- 


; , EA Ch A 

; . De ENE si Tee Al 
“ Mercrédi dernier a eu lieu Hinstallation solennelle de M, 
tioti meilleure et plus en harmonie avec les 


mé lé Arbit de róëlaniër comme . js A 
Donker Cartins van Tienhaven, enGualite de président, et de 


NK 8 prestit: 






Edque: La polérniquê próvoquöe pendant les der- | M. Op den Hoffen quàlité dé vice-president dé la Haute (öur des 
te Dr suite des vices de la Lói Fondamentale’ qui Pays-Bas. M; Faber van'Rietnsdyk, au hóm de l'ordre des 2vo- 


vats, ef Clant ‘tonime doyen des 


Troodidles 
Brians discours inaugaraux: 7, 
iet Ea : ” EN Ha: 


Ont répondu aux 


et 







ad PA etoppêmeént' de ‘plus ‚d'un ‘point si important 

; de ÖHtidlies ‘des’ citoyens, a'étò mortelle pour.le | 
De heit: „Ch même chez ceux’ pensé que le 

eer, plas libéral et mieux pénétré des princi- 

Res senaat, dU. Jo gouvernement précédent, aurgit 

Ont Vinbinetee PREI pratique, Ies dêfäuts de Ìa oogst; 


‘On 

kine Sanrait Der aal arn UM 
Uig Wä bras Boeverner avec une Loi Fondàmentale en qui 
ie Pep ie lOÌ. Sans attacher plus d'importance qu'il ne 
ko Aer 


dpa: dui reclame des réforines ‚on ne doit pas se 
datt‘ que la situation d'un'pays est déterminée 


ui avaient 





beta dt ’ pers Gs Ears Lis . : 
5 Samedi dernier, entre trois et quatre heere del"après-midi, le 
flibot Koopmans- Welvaren, Taigant partie de a flotte des, pê- 
cheurs de Schêveningue, a,sombré.à la hantenr du, Texel par 
suite d'un violent ochoe éprouvé par la rencontre du kof la Ville 
d’ Enschede; \'èquipage du flibot, se.composant de sept hommes, 
a cn le temps de se sauver à borg da kof. : ONEK: 
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Partië, Arold mahiëre:de veriter’et par Ia volonté du La-dernière. rbunion de I’hssociation du ‘rappel à Dablin a 
deden sne eol Ja loj | Présenté des incidens curienx, iest a vne de ce qui se:passe 
Prei De ohne ; suite: fe ‘de la chamhre-des c ; 
Marmonie vee l'esprít de celx qui’ doivent y | ©° Ängleterra par súite:du vote: nhre-des comtaunes 








Ainsi les protestans: ànglais sont furieux, et les catholiqtes’ir- 


‘Existe: Ss d e dnan® ef ee ä eee 
e: puissant E keek ij 8 De 
pd putssance' capable de maintenir landais-sensblent n'être pas sasisfaits de Ia mesure adoptéeen 


premi iSlttion qur-serait en oppositión avet lè degré 









E ‘ hj °, há e : « 1 : € , ‘est Ì | Y. . í Hi ee 
sbonge | ittelligende nationale» en A ke idd KA Le tn 
ran kent que la éonstit&tiori: aétuelle ait jamais ‚ton. Nons donnons pius loin, un apertu de cette sèance,dans la- 







sit Ce sens qu'elle: ait pris tacirie dans: Yes 


R O0 aa , . ’ . A . B EP 3! es , B 
de dater: peuple: Les adverkdires tiêmes ‘de la |," Ai ila dit aux róunionis préckdèaès au anjer: de ectte qres- 


ke 5, le T'lont EREN EE TT pe . "ti A IEN : 
kie dn condatnttöe ‚en: “disdat' qu'elle est | tion. Ô Ee k ; EN 
in WO GOR Din tee At E ‚a ‘ClSAnt qu ellé es n Nr tgn shine 
Vénira-Hristovigues, ‘car bn ne se Söùwient tue’ de! Hed EE NE RE ee 


les défauts et l'insulfisance. Non-soulement de 1830 à 1840, mais” 
dejäde 1815 à 1830, la lutte avecnos frères: du midi, lutte qui’ 


que l'opinion’ publique était généralement. et. profondément 


France, la Grände-Bretagne, plusiguraégats allemands, et une | 


_« Nous désirerions, disent les anteurs, que l'on nese fit-pas ar- | 








quelle’0' Connell fui-même a été ón-Gonfradiction flagrante avec |, - 


„en voyós à la direction francs deport. 


a . ek 
se En « gehn EN 

Voiei un éeliantilon du ton de la polèmique anglaise àl'é- 
gard du premier ministre. Cette violente diatribe est tirée d'un 
journal qui jeint senvent à des opinions três-libórales des juge- 
meris três-sensés sur les‘hommes et les choses de l'Angleterre, 

‘ . . © NS, : 7 » RE . or. ve 
mais qui onblie asséz souvent de modérer son langage RE ee, 

pgr d ERE ete En: hed EE : 

« De même que Falstaff, dit-il, était non-seulement spirituel „mais donaait 
de l'esprit aux autres, ainsi sir Robert Peel est non-sculement immoräf, mais 
| engendre ['immoralité chez les autres. C'est le grand promoteur éi lk Patron 
„de toutes Îles indignités de la vie pubtiqne; le corruptour général’ et le 'char- 
latan général. M. Pringte ahonnêtement résigné sa plate, pärce qu'il ge pou- 
vait voter en conscience pour le erédit. de Maynooth. M. Forbes: Mackenzie, 
qui avait voté d'abord contre te bill, s'étant prononéé pourle rinistère à la 
| seeonde-soirée,a été récompensé de cet acte déshonnête par la sucdession de 
NM. Priugle. C'est un homme.de cötteespdae dn le: premiër úiinistresé oom 
‚plaît à honorer, lest assez ban pojrrteiminieört Peel; niùis pasassen pour sc a 
‘électeürs, qui le mettront sans doute à la porte à coups de piedsget laisseront 

le ministère avec la triste carcasse de‘ l'hoiirme dui s'est veridu.o ©: 


Ene 
Vers la fin de la semaine prochaine hoas reprendrons la pu- 
„blication.du Juif Errant. 5 Nn Se Dn 





lmet ‘Commerce en Chine. 
Voici les détails que nous tronvaris dans ane lettre écrite, do 
Macao, le ler février, sar le commerce européen avec Ja Chine: 
« Les inforinations que j'ai prises en Chine m'ont.procuré 
des renseigneimens curieux: j'ai tramivé l'état de Choses tont 
antre que je ne me \'êtais imaginé, et je ne puis que regretter les 
illusions que l'on se fait en Europe sar les eonséquences du 
commerce libre, [len róésulte- des pertes sensibles. Les Clinois 
Roys sont snpêrieurs sous beaucoup de rapports; inème dans 
„tes anticles où nuus les surpastons, ilsrie feuvent pas nousaèhe- 
ter deg quantités plas oonsidérables:qa’ils.ne l'ont fait jusqui- 
ci. Le numâraire existant suffit à peine. pour: payer l'opium qei 
‚engloutit, teus iet le pays, saas diminnerde pròduit des vivres 
POE SOD HAMER pApulatiun; ne saurút:s’oaenper de la culitre 
„paúr l'exportatsm. b' Angletorre, V'Allemagneet surtout t’ Amé- 
riagg font.des, envois coenidérables. Jusqu'ici il n'est arrivé 


|-priacipalement qae denn, ssietgadiantigles dont la consdmmation 


ait considérablement augrmentd;neaant Ja toile écrne at le fer. 


jRour les artielas en retour an «tekkesderit poussó las: pee, ju 


presque tous des: astieles exjortás-donoeront 20 à. yn ©. 
de perje, si les pris, waugmantent ‘pas: cokesidérabidari en 
Enrope.. ……, ette ne a ete Dh 

» Le bilan da commerce donne déjà nr déficit da 10 milliuns 
deddallars; les chaaeas nà sont: pas favorables nour.le morhant : 
Vangteverre-et HAmeriqde: feront-uncoûteus apprentss 
lorsque les. chuses ,atteiadront un certain óquilibre, Alees tes 
laines, nos verreptes et d'aatres artìclbs de peu d' id purtaaoe 
promettent de grands a vantages: La róoolte à été tròs-abentan - 
te en: Chine. A Shang-Háï, où je me suis tronvé au cuinmeneé. 
ment de janvier, il arrivait tous les jours des ertvois.des ervirong; 
on a.pris en 1844, 300,900 balles de-coton des: Indes ortenthleg, 
et on'a encore importé 100,000 balles qui nesont pas éneoru 
placóes. "ted 

«On s'imagine en Europe que la dernière paix avec les An- 
glais-a ouvert un commerce libre 5 C' Bet únd ertenr.il if dqne 
quelqugs ports-extérieurs pour-desiEuropöens: On: est'exelh% 
villes prinaipaleë de-l'tntórieur,iet même de Cariton.-Le' com 
merge est soúrbis ehcore à'beaucbup ‘d'obstactes; et Test: si dif- 
ficile de connaître ce qui:se passe. dans le. pays, que des‘ Aúgtais 
qui ont sêjournê. ieipendant-des'annèes, sbnt: rèstésidais Ane 
complète ignoránoe str :des matières commertiales do’ ki plas 
traateimpofrtanee. Tatis Fes ports du Nerd, on, peut faire le,voy- 
dgeÂ pied daas.l'intprieur à, une journâe de vopages;maisà 

anton.el.à Älacae, on: risquecaib-d'ôtre l&pitté, sd on! ste'êtit- 

gnuit dum asrde Ww ri He, »- ne RR ee 


ue vor at 
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: Sattel He 0 ta Paire ri 
B dir tand ie : Alfafres dek ARC. … En ns 

… Un journal:frangais-dikiner lés Wétnils Súivans sar Paffaire dy 
Portendiek, qui a été l'objet d'un leng dissentiment entreia 
France et!’ Angleterre, et dont on s'est ocoupé le 30 a vrided-da 


ohambró des, dôpusós: neben Ë Een en 
‚n «En 1834,-div la-Presse, bons lions en Guerre, a Siffbenl, 
Wvberht tribigtdey Trátzhs, Persant qae sa rásistange prolaagse 
Vénait.K: des: oarnitures de munitions faites. par les Anglkis, de 
gouverneur.de.nas átablissemens fit expuiser, qu ioisdejttike, 
de lé bake'de Pórtendick, deux navires aùglais qui farent éoa- 
duits, Fin à Saint-Louis, autre à Gorée. La ‘cargaisan-d’un 
troisième navire,. mise à terre avant aette expulsion, fot pilióc 
par les Maures. Les représentations faitos à:ce snjet, par te gou- 
verneur anglâis de la Gambie ne farent point édgütbes. Néan- 
moins, notre gouverneur ayant \réléró, des. dispositions qu'it 
aviit prises aú ministre de la marine, kaissa, en attendant sa ré- 
panse, les navires anglais reprerdrer leurs opêrations de- com - 
merce. Maiden janvier: 1835, sar un ordre'ministérïel, dont gî 
jugea à propos de ne.pas, donner cunnaissauce directe aù geu- 
vernêrnent. anglais, le blocus Tat établi devant Portendick, et, 
dans ignorance de cette circonstance, dè nouvelles ex pedfetens- 
furent faites de Londres. De là, saisies, expuisions régjrmnations 
de là pârt, des arniateürs, ‘Le gouvernement anglais, Joujours- 
prompt à Prendge en main la defense de cewz-gier ses slationtuw- 
àqyiil arrive gaelque domwmage, s'empressade transmettre de’ 
nombrerses demandes à notre cabinet. Lé ehiffre des indemnitès- 
róclamêes s'êlevait d'abord à 2,224, 761 fr. ; puis, ce chiffre fut 
réduit à 1,903,608 fr; Le ea bist Fraitctis se rêcria encore con- 
tre.son-êlêvation, et yprès bies des pourparlers, comme ori ne 
put se mettre d'aceprd; ilk détidë qr on aurait recours àl'ar: 

t bitrage du roi de Rrassp,s cont 4e End 
Sait-onàquelle spmar patarbitrage a réduit les indem és à 
{payer par là France? A41,000 fr. Et fieut-ôtre y nurait-it en- 





“feore à contester sap quelques points, si l'on ne.s’êtait d'avance 


éngagé À gecepter cet arbitrage comme sans appel. On voit que 


révolts qui ehm Pannesign, an Texas, lorsque l'on y avait re- 
gu tes premières rédolulions adoptées par. la chambre des représentans de 
Washington, c'est-à-dire celles qui condamunient le Tezas à eutrer dans l'U- 
nion fédérale sous le poids desa dette. Aing: fue-.nousd'aviogspréeu,l'amen:- 
UEïment fait par le sÉnat-à des rÉsolutions, pour que, au besoin, V'annexion 


: dd ge} 
nos voisins u’ y vqat pas de main morte, quand il s'agit de faire 
valoir leurs intéréts. M. Fleùrantestun bien pauvre faiseur de 
mêmotrés auprès d'eux. 









stteaffaire-que la somme 






beast 2 reling pace datt roden at ike abe 5 re : 

Ei in fen demande aut chambres. Les chambres paye- | puisse être négociëe sur de aauvelles bases, a été accueilli avec une satisfac- 
- ka: be nir avec qrelque : 'à | tion générale pur les antieXionistes teziens, La nouvelle du triomphe final.du 
ant, ‚a eli non datid se gis s'est qnelque B quad doulde bill d'ännezion u été regue à Galveston le 18 mars, et les joutnaux 
ENE ùtfibÂtre úùecptte allaire s ESL passoe, au Maroc, des né- texiens de cette date, jusqu'au 25, qui nous sont: arrivés hier par la voie 


> goet EFàn &aïs ont grävernent souffert dans leurs biens et dans | de da Nouvelle=Orléans, sbat remplis de détails sur hes réjouissances par 


Feurs perkbiien et qu'ils n’obtiendront ‘pas uu eentimed'in= | leaquelles la jeune république-préludait aux prochaines fanórailles 
demnnë : de son éphósmrère nalionalité. A :peine le navire portcur de la grande 
erhabis en nouvelle avait-il. touché le quai de Galveston, que les pavillons des 



























Etats-Unis et du Texas ont été arborés ensemble sur les navires en rade et sur 
ta plupart des maisons; des Processions se sont toriées dans les raes, 
et bientôt la population entière s'est trouvée réanie sur la place pu- 
blique, où un meeting a été arganisé sous In présidence du général 
Memnan, Hunt. Des:digcoura et des résulutigns ónt-été improvisés.ei) faveur 
‘del'annexión, qüi a été également saluée d'une salve de:cent.coups de'ca- 
non, Le même-enthousiasme a été-maaifesté dans toutes les villes ettous les 
„Yillages, notamment à Houston, où, suivant lé Star, la nouvel de la glo- 
rieuse, bataille, de San-Jacynlho- avait à peine excité des réjouissanves âussi 
Bénérales, aussi. enthousiastes, Les ronlemena.dû tambonr, les fanfares te la 
“musique, le fracás du carton, les hourrus de, ta multitude, ont prauvé combieu | 
nos eitòyeus Élaient heurenx et fiers de rentrer sous l'égide de PUnion amé- 
Ee Uirb ators seTarl ICON A dE ge ticaine, . OE On 
… Tusqiie lä nous pretestons contre ceite souveraineté nouvelle. »Maisl'annexion n'en a pas moinsencore bieu dés obstacles à sarmonter, 
Äl ne peut y avoir-deur souverains dans ùn pays „et ta cöhstilu- Rie k dra ed behaalt pen donné suite Sn 
stiomde 1830 est:básée sur la sotrveraitretg du beuplt tn wart pretee Ce charger T- c5 DU d'aller canaommer,:en qualild d'am- 
° stere iaer ae ern orernihetd du benple.. Eert té bassadeur au Texas, Paeuvre qa Avant st habilegient et si énergiguemênt 

ie: dis 1 eltambre, & m0 ûs € „avdiquer sa part de, souveraine „» | comnneucée en quâlité. de secrëtaire d'Etat. Cette‘ missibr, pour lés ‘frais de 
9 ng. peut perniettrequ’ une pareilfe ex pressiun demeure consacrée | laquelle it a été alloug 200,09 dollard, a.dté, dit-on; Goirke à Vek-direeidur- 
‘dans un: rapport-impstmò pär son ordre. En: : „Kénéral des postes, M., Wicklife, qhi, pendant qu'on le disait au sein de an fa- 

Nouepensons que c'est lä'ehe chose söriëuse, ct mille dans le Kentúrêky, se serait rendu incognito auprès du gouverneinent 

hd ee re ul tezien. » : Ve Rn 
“ki piéihe'd’ dut deeisión Tégislative. 


DN al en 
_… Louis-Philippe Souverain. 
„On Lit dans un: journal frangais, la Réforme, V' article sui- 
vant : 


„Ce n'est pas sans dessein que nous avons, ìnsisté sur la qualifi-- 


‘catión'de Sóuderain dönne aû roi par M. Állard. 
C'est] Ì ‚à notre cònnaissance, que cette ex 


Ì Ve Vers it . 


a,preiniëre fois pres-. 
Yin est emplsée ‘dans uu ‘doeument oficiel, L'vetasion. était: 
“Henreúse , uidis Pémpressement a été peut-être un pen grand. 

M. Allard aäráit dâ au inoins’ attendre qae les bastilles fussent. 
Pings: be titre alors sefait incöntestable. 


beid 













du’elle vaut 
ne siens nnen vat enden ne 
Nouvelles d'Atigteterfë. 
B ae « Londrep, lermmars. , 
‚Ee Stándard déwent aujourd’ huúj la-nougelle de, In.démission 
da comtede Lonsdate, du comte de Liverpool, et da ‚marqais 
d' Exeter. - En end SL as Eure. EEE tr 
La dernière réunion de l'agsósiaiioh du rappel a olert quel- 
ques inejdens assez aniinés., MH, O'Connell a d'abord douné lec- 
ture d'une leitfe de l'évêque catholique,d'Ardagh qui déelare 
quel’ Irlande n'a pas lieu d'être satislgitë de la misêrable allo- 
eation, Faire af séminaire de Maynootkí. Le prélat ajoute queles 
démoristrations fariatignes qui ont en lien en Angleterre contre 
 eêtlemêrne allocation doivent bien faire comprendre aux Lrlan- 


ERA 
we 


ne 









Affaires d'Espague.. 

Nous tenons de très-bonne source, dit FOblerväteur shenan 
que les trois gramdes: puistäntes qui n'ont pas reconnu jusqu'à 
présent le gouvefnément espagnot, sont Convennes de le faire 
oprès.la marige de da reine Isabelle. Laplupart des conibinai- 
sana de mariage qu'on a proposbes justa’ici n'offrÄient sucune 
solide gerahtie-poar la situation prêeaire de }'Esfragiie, è1 le ca- 
binet de Viena est parfaiteinent tvigb lrsqer'il jüge i'pösstble 
le-mariage aveenm hemme aussi jeune que F est le comité de Tra- 
pani,, igeapable de rallier auctn parti afr{Pône de PEspagne. 
L'idee de ceahariageest dono évartée. Un prince frangais de la 
waisoa d' Ozléans-nurdit encore moins de éhânées. Le prince des 
Asturiess; fils ainé derdon Cartos, a ercore de zêlés partisans 
dans bien des güntrées do l'Espagne; sori mariage vec Isabelle | 





qu'ils nedgivent s'en rapporter qu'à leur propre ènergie pour |. 


obtenir Fe redressement de leurs griefs, 


„royale à des outrages et même à dès menaces comme il 


St : rna oe, aid 
zu: Baurae de Kondred'; du 30: — Le márché deë Fonds publics eit 


97 4, £. Bons de Péchiqmnef 87. 


“échoùe, que Md. 


ae ali pouva 
 protesiò, 


dais qu'ilsn’ont jamais rien à attendre du peuple anglais. et | vélk 
q J Dd ALE au peup! grams et p * 


F4 


A A 
nistre parlait d'établir une ligue entscl'Angleterre et Ì ri 
et toutes les forces britanniqnes, contre lesempiètemensde È 
rarchie romaiwe. EE Be 

Le journal anglais se sert de ce reproche pour lane 
tribe assez acrimonieuse contre sir Robert Pee 8 Gepen ent 
laisse pas de poser dans leùr véritable jour fes vaes et ed | 
tivesde cetix qui, il y a quelqne sept années, projetak® kj 
sir Robert Peel l'extension de l'église anglicane at la,iguê” 
gle-écussaise en question. Cas'vues et ces tentatives a7 alen 
objet en termes vagnes extension de l'eglise anglicant eg 
en termes plus précis, le désir que le gouvernement acco”. 
subsides pour l'érection de nuuveaux temples. p 8 

Plus loin le Times conseille aux ministres de múditer 
langugequia èté tenu dans Ia dernière assemblée hoot. aj 
daîre de l'associatiah da Rapipel, avait d'exposer la mg di 
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exprimé dans ce meeting, A l'appui de co eanseil il cite lef 

roles suivantes, prononcöes par, Ml. O'Brien, à a derniëflëg 
Bes sn Eee, Ee PE a dn Ie À 

nion de Fassoeïation du rappel que nous donnonë. ei, des? 
E ER DE ee ae DEE) ae A j 






ti 






do 


Neau brês-faible-amjourd’hui ; les ventes bont d'gutre wanse oppe zi 

tes besoins de la spéeplattpg sur les actions de. chgmias de fer: Lesl 

‘ont‘fàit 985, au coïnptuntet 985, 99, pour, compte, JL pre 

shih: Bonde 094 PT 

‚nn Riend’importánten fondsiétraiigers; les mexicains- seuls- sonf 

Holl, 24 63}; id. 4 p, o, 97, A74 Portug. conv. 671. Eep. act. * Sj 
pass. 74. 2esdrn lr dri) 6D Sn So 
 … sd 5 wl sl ni 
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Ge in 
zn qe ete Ais ovg eter oe. Âdestn d, … Paris, 1° 
Dans la sganéed'hier.de-Îa.chaubre des dépuriós- 0! 
Malfevijld a; soulevé une gaestion qui pouvaitdevenif 
dunne: discussian plhs arduqte. [La intergelig le miniëts 
marine sur les nougelles prrivées tout: rôcentment de: 

Jar demande s'ilélhit eraf qug Ia missive, de- M. „Hamed 
Daubiguy;lât.ràppelâ et -que-la reinedf 
refugièe dans une île voisine de Taïti, se fût placáe, sons 


__ Nouvelles de Fran 



























tection des Anglais, … rp rat on eet en rn 
‚ML. leministrp dela. marine, a. fait lous ses oforts pour 
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ityavoir:de vrai dans de, telles assen 
‚gue la dépêche de M: Ie contre-amiral Ham? 
ier. 1845, avait, án. contrairp, apportérdf 
‚tr@s-satisfaisontos, Mais il m'a pu wóconnaitsf 
Eoniard refuse de.roproudre le protecturat qae nog 9% 
ai offrir à tra vers les îles. Ún mameat elle avaif 




































paraît en tonsèqrence fort dósirable aux hómimes d'Etat Tes pläs _ Puisest venu ait discours violent de. ú. Smith O'Brien „qui a} p get a aitsl’nyen de sa faiblesse. Cela murivaik ve 
distinguós de F'-Enrope, êt eette conrbinaisori est d] autant mieux | pristekte des pdrnlés pranoncôps à laechambredes communes par téde la France'enverselle, … …… - cad | 
enlouléd qu'elle promet d’opèrer le fabion des paftis, Si cepèh- | y. Maecaulay sur:le aintien de Î’union, ponr menacer |’ Angle- |. Cetie discussion à ÊLê' renvayée d'uu commun a0f Ws 
dant he enbinet frangais ELâit contraire à ce prójet, oû sl d'&ti- | verréd*üne sépacntion violedie. per | Padpel. naren deg veientte ben 












$res motifs venioiënt y. faire obstacle, il restèrait te ‘chòik ani | 
pringe indépendant des grandës puissanoes: Les ininfstres ét les, 
coptês.de | Espajjne tkmversent one grave période; vaqä'it de-” 
pend.sartoutd'eux de faitè ùn ehait: taisónndbié ct oppötrtun | 
qui procufe ce malhenreux paysané tranguittitë durable ét Ia 
reconmaissâncd de la Rassid, de l’ Autricheet de Id Prussé. 
Ce qui pròcêde se trouveen partie confirmé par la corPéddint 
daneésu tmite: dd Berlin ; 20 avril: ere Rek 
_: «Hier sont errivés denx courriers de eabinet de Londres ét-de 
ars. ED generd, IL regne ende moment ané granae: antr vité 
diplontaig ne ft pa cfoit-se ranscher vùx affaires dert Espwgiie, 
ainsi qu'à la. tendamce de F Autriche, de: ta: Russi ët de In.Prüsse 
j renouor denrelations-diplomatiqués avec la puissance súsdite, 


d Eed ee ren id Rd fe vern ed OE à 

‚„…dediraià M, Machylag, s'ést écrió V'oráteur, dqresi oinguante 
mille Frandis ée teriatent, prêts. sar fears rivages à franchir le. 
cätiäl äbord del sscaphes, la ) 
bien vite vidée, EN EE on Dr id 

‚Se lof sad it gl arinsparier 5 Entofe es 
wÖgidens d Buijg rans irlahd:is einjuressës à venitdéfendre bene, 
patrie; si lès soldäts irlandais qui forment plas d'un tiers de’ 
Varhëë britanhidue:reftsnient de verser lèsang de leurs, frères; 


A 
Dans aatle-affaite même, Vexpörience,’ lèh- taniiörês. ct Ía Iiute 
probité de 5. A8: le. prince de:Metteintéh:ont Ge Hut gränd 
poids: etl’ on!nddohte autternent:de voie bieutdi fiire:tés dé. 
ee nóeessaires pour: orgihfséif les nouwelfes’ légations à 
Madrid. » - 


DR ud 


si Tö miltiëf: diErlandais Stdblis en Ecosse et en Ángleterre: 
Buaiend deerde dà prendee pant Talen nëlelarre 
st: éfifit les EPönentens’dönt parle’ M. Macaulay se ráalisaient, 
Venipire-bfláúniqdé serdit brise „er de éé jour, l'histoire de 
1 Irländd Sefait belld d' ane nation distfnore ét inddpendante, +: 
-Gès paroles ‘ónt excité de longs el brayans applaudisseinens 
darts l'ässeinblee. - BEER nn 
ME, O' Gorivelt est‘ven'u, à són tour; releter 18 gant jetò Â I'Ir- 
lihdé:pár M:: Malcaula f: Uy acht cet‘ hnime,a dit le Ïibéra- 
ei ent | gelieerd Inl pr ah he haine inv diéroo 
‚Nops, appaloos l'attention de nes lecteurs: sur: la cories- id ; ad dn RD deelarg gie te poupted Arg! terre, le 
pendance de Reyne, venne gar dstafotte et quí-confirme-tuu Beret engelen We Soheântlra, jausie àe tappel de 


° f N ; t'ge , nión: ef PN tik BREE EE een De et, í rr ie 
quenous avioas annoac sar |heurense conclusian des nézòz ede iele kpn our que be gtand pouple d'Ir. 
‘ciations entre Espagneet le Saint-Siège. Voie Onsentira flas'à là eoktinuation de Ì ún Cit. 


ji le röstmé ] Eft PIE PEN It Re PER RT OPEET AN 
Sreshmê de |__ Larseimaineé dernière, ajouto M. Ó'Cohfiell, jé désiraïs vive: 
meft lä venue dé Á -reiite én Irlandé. J'ai mêtne présenté une 


motion à ce sujet à la corporation, ais ces derniers discours 


‚cettg.eorrespondanee , datéedu 10 avril - 


“e & Wept.posiitque-d, Castillo-y-Ayehsa a dl requ-erf and idnce parkicuhiëte 






ag Je paps, avoc (aus les honneura-dus j son, caraetòregfficiel; piais il ne faut | Ar corn de A, COrporatfon, mais ces dern EN 
phon die diens Pv pads eral la- ont guelgüe peusmiedifid mes intentions. Je né ‘veux prêter la 
qéeie ot hialäsdidelir serd ddrhis & présonter es lettres de créanoe au sou- | Mind aiene dérkarche qat póurrait faire supiposer que, nous 


wetsin; pontife; Pour bie- sóripretidre li position de M' Chdtisto auprès du 
StsSiëge, il.na fuut pad oublierqaë la mission ‘de notre ninbassadeut ‘a’ déuk 
caraetères bien distincts: Le puint de vue religieus et le point de vue politi- 
que. Dans Ie premier sens il a été requ par le papeet il a remis ensuite ses 
pleius pouvdirsau cardinal Lämbruschini pour entreren relations immédia- 
tes avec le chef visible di l'éflise' el régler nos ditférende religieux; mais 


nidas’ dêsistofis’ de-nos pêtentions d'avoir notre parlement à 
Dublin, Si la reine vient en Irlande, aux adelamations de res- 
pect et d'attachement dövra se máler le eri du ráppel,afin qu”on 
ne puissé se méprendre sur la véritable porfbe de nos témoi- 
gnages de fidélité envers notre sonvernine bien-aimée. » 


epmme le StoPère aveg aon titre de;syeoesseur da St-Pierre, a'encore celui de ' : ae Ka 5 sen we 

after lompen Castillo, poùr.renoner saus cet aspect, Ieprelaiions die M. O'Connell présente ensnite 1 résolutian suivante qui est 
plókbliquúés) SL n8 Erat pás corlfondre avec les relatians religieuses, avait | adoptée par acplatnations ;« Que le comité de Vassaciation. nu- 
Besoin d'êLddSpdetnipraent accréditd prôs du St-Péré; et ila chaisí pour la cé- | tionale du rappel soit chargé d'exaininer quelle será: la,wanière 


rémonie solennello de la remise de ses lcttres de créafèe, be 27 cötränt, jdur 
versojng de la, na 


ie vers: e Va, najssanne de la reine Christine. En.dondéqdencé, le_27 M, 
Cânil g s& rendfá en Bfdnde pompe au vatican où il ressettra à S. S. leslettres 
fit acar Edilönt elv gdAlié de inänistre plónipotentieire et envoyé extraordi- 
saipe dede feine d'Eepaghe. Chant ‘atóts gae la cokf de Rore rebofinaissant 
ofgielieuggnt le geurernemenyde:Madridsonserra dine cette en pltalë ui din 

postulijue. IL est à roman 


la plas couvenable de recevoir la reine, si. S. M. visite.A’Lrlâns 
de; en ‘veillant à,ce que touten ayánt soin que le plus grand 
respect soit têmoigné à notre souaveraine, on ne lai laissepáb 
ignorer intention du peuple irlandais de persévérer en toute 
eirconstanee, dans sa demande pour l'indòpendance législative 








eg aport: [test à rpmamner que le pepe; smivaat led péincipds édablis | 15 1 Fitr nde 

Hit ngiêditë Vietine, cr tiende Clr de sini Enea de VIrlande, »° be à NEE ne: 

bb pk pedal tang pärii le age, $ diplornatignes, 16 pap disone-nons, | __— neen Maynooth à fait. eneore l'objet d'un grand 

aar hid note faire roprldiet à Mùdrid dop tel ijler once; meeding des habitnns du district de Finsbury à Londres, ant 

rvd Ara di wrd ringske a e pour la | gnef n assisté M. F. Duncorabe, membre du parlement. Dans 

Mijaapd gr Vn md pan. hence, dont. le'rang est Sgâk kroekni. des am- ette! siseimbló EEn. her ENT denn , 
ashadeura de lor ordre. En diplomatie, ce fait n'est pas sf peu ieypartant que cette assemblee, qu etat fort nombreuse, onaa opte les rósor 


Vo pedfPdiC He droite; et démöntre la s 

voir vétâblit ses anciefines relations avec 

es ‚butie quk Soefirme et sahetianue Vatiénatidn des bies eéctésiastingties 
dj} vendus eat, Wels: st. sera scmise à M. Castillo le jouc'\mòmeoû'il.prévens 
tera sesletires de éréanceaupape. ORN NE 

S£ safnfetë anömrsë Ms Ligúe, mem brp du congrès des prélats de ú 
er'no (ministèré de intérieur, 


atiëfaction qu'épreave le St-Pâre à 


lutions dont la première candamne tontes les dotations d'état 
PEspagne. 


en matière cléricale sams distinction de communion; la seconde 
assure les‘sympathies du mieeting aux Irlindais qui s'opposent 
â Vóglise irlandaise; et la troisième déclaré que d'après Popi: 
nion du meeting, H'établissement dnglican en Irlande est ur 
geief national, qui, plus que toates les dotatinns religieuses de 
monde, est en opposition avecles principes de la justice, ct a 






daf BE Mgt, do 
saorét:congrëgaliondes iniddbmitts ‘ecélésiástiquês; et Mgr, Antonio 
mrembtp de Ja sadrée vongrdgation:de Szon Gob 


„Plysieure. promgtiops.aucopt liewdang te prochaiu cohsiëtoire: Ont: vs iöf ; doek ain RP B ‚ | k 
quë le St-Pire conûirmerà dienen nobipatigns d'érdgues espagaols baal toujours été le principal motif du mêcontentement des Irlan- 
n’hntgas eneoré'obtenti la cotiftrmdton da nique. Le cardinal Lambruschini | dais; le meeting s'engage à soutenir le peuple irlandais dans 


vt Geatillo s'geenpetr avec la pluí gfandendt 
den.sië gas épjveapaur, afin que Péghse d’ Esp 
longtemps de ses pasteurs. » 


Vité de pourvoir aut vacancos 


tour les efforts qu'il fera dans la voie constituiionne 
Ane ne sit pas pfivde plus Ô $ 


obtenir que cet abus soit aboli. kl 
‚ Enfn le meeting. décidó qu'un mêmòire serait prósente à | 
la reine pour engdger S. M. à dissondre- le parlement, dans lo. 
gas où la pêtition des. membres de V'assembléede Finsburv de- 
meurerait sans efot, - 


Ile pour 


OR 


dn Nouvelles du Texas. 
‚Neus veogvoos!les jonrnaax deN ew-York jasdii” an 8 atril 
Us annoncent que da nouvelle de V'adoption du bilf"d'atihetioa 
êtait arrivée Île 18 mars à Galveston, ville prineipäte a Tövás, 
‘ety.avait été aetuaillie avee enthousiasme. Votci ce gi® dit à ce 
sujet le Courrier des Esats- U nis: : ke 
« Nontavonéeurditon de mé. peb priiditre trop úisériens 


t, Le Times consacre ijn artiele aa veprüche adresse ludi à sir 
Robert Peel par M. Fox Maule, membre du parlement, de rie 
; pas être en rèalitë ce qu’il prótend être, ou du moins de n'être, 
plus ceqn'it étaitil ya quelques années, lorsque le premier mi- 









Ts der itar EEM] 
8 symptômee de 











elfs pyffóscaphes, la question du rappel serait |_ 


vaat litré, 


… 'Chttd' 
grade 


samedi par, M, Guizot Ini-mâing, qui a travel 


doit être tròs-caurt. Il modifie les. con vensiens 
règle-F ótablissement d'une erpisìpremixte"sdr 
que, composôe d' une frôgate,de deus: aonse 
chaq ue nation, Une dispositgon, tpangitdsce @ 










tre de, V'intÊrieur, char 
ruizDt,'a Inanna aujou 
êtrangères. Il a donné des explinal® 
omron do Albreda, Kl; póanlte des interping 
eri an Bouvorieraent, giel Angletorfd 
at exòrcós, pendant longnesannstf! 
jj acung objection, ét que les haysres If 
peuvéfitserendred Al breda sans pásser devant lep pet des 
de Batharst, appartenant aux Anglais, Du cÒtó,de Ag te 
peut ârriver nón plis d'Albreda qu'en traversant Jes pos 
anglaises. L' Angleterre aurait. acheté ‚nu, milbe ‚de, ter 
ekpfds pour soninbttre les nävires à tpus los rôglemen?, 
páïra de faire pour rôgler He pass: gede. la, barre def 
eilh niävigatiba de cette kiter. Bie impose_notamm 
dbgits'aûx Havites, etilenw interdit de porter de Ia ‚pad 
Bilfault ek Dafaúre, en’ s‘&levant cont re cet excês; da | 
t_de nógucier sur # 


| ge par an 
aujourd'hui, steg 















Vaffajre duc 
atessdes à 
tes dt 
sie: 
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pref particulièrement Íe vabine 
points quê uöts. venohs d'indiqiter. 5 
Lé ninjstré à pris alors la parole poar répondre: 
NEEN 
_M. de Liistéyrie avait 'prêtendu, qu'on avait. abang 
antiens droits de Jä Frâdee, Rien n'est moins exact 
rainétò do FAnglëtèrte sur les. ganx rij Gambiprest}! 
table; elle esf ppusitivèment ‘reconnue par l'arti, ode, 
1783. Miis la pössessian du comptoir d’ Albreda,pâ ĳ 
he pe MEU | 


| Ping 


zen Arlene H 
ont 
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este douv À eoncilier Îà souverdinetd ‘da. Ì 
snr les eaux de la Gambie avec la proprië laf 
fa France, Gette concilintign. dal 


toïr d”Albréda par | 
par Ta G e-Brotague, dj 
Ë de ú 8 


dans fa'reconnaissarice, pi ande 
passage réclamé par la France sur les’ Gem 
sur ce terrain que,<gst plaaó le gouvernement RR 
les nègoeintions entámêes relativernent au, camptoif G'd 
U’ ya dofic pù, de si part, aucune cou essions: jl, 
qe ‚te qì ‘btáit juste, M. To nijnistre de linterigur.40 
les explicationa qu'il a donnôes une netteté et-un bos ff 
ON 
nod eprds’ Tungieráp® ke ohalire des gairp n'asatifd 
nombreuss qu hiér: Ôn cörbptaiù pls de ï memhse 
bureaus, où ‘dès’disoissions. gaismdes ont eu lieu, 79 
proposition telative à la conversion bes rentes. nona 
pingo 'de lok atróusò Iptt pen de PA 
Bh ERliëre,* oömbosds de ‘MM. le cgiots kar / 
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Babthe, Odier, Ferrier, Mérilhou et, Ie baron de Has? 

pousse formelfement, sóit ì qutelle cûniesia le droit; $ 

admêtte Vinoppartunitë de la. mesure, A 
Les commissaires ont'6tà ‘aommós à de boites, el 

minofités dans chaquê: büreau ‚ont éé s Zan SitIË 

excepté cependánt. dans le 6e bureau, vùily ask 

entre Ml. Mórilhou et M. Passy. M. 1 aempgr Pie 
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ML. Herilhor 
toncurrent de2.voix, Beontre 6, 
On peur done eonjeetürer que sur centarquteel 
présens.à lt séance, plas de‘ quatre- vingte'sp gonk; 
tiles à la proposition, on en ont conteste. In maes te 
— La réponse aux.dópöches de M, le died Breet a 
la dernière fois an rainistèrg dep affaires taan 
pement apprjuve le plan proppsg pdr Ade. BB 
ge du soin de rédigêr et de signer Îg vraie. Cef ná 
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traatantesjugeait inefficace le nauveaumbyen de ie 
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‚b Urrait ouvrie de nouvelles négociations. Cette dernière 












Plerositior A eclte röpublique-ello-Zollerein el ges nbgoeipligns promgttent | « — Il arrise sourent en Ching qu'on gontraoty des allrances 
1 com: hindique saffisamment que l'Angleterre ne regarde | d'être couronnêes de sûüceès, On dit quo cet dité tend surtout à | pour des enfhiisd zie sdn: pag Etvoore nes afinist deús femmes 
boelie NE définitives les inodifications proposbes par M. de f favoriser le commerce diroct entra les deux pays &t exeluant le | enceintesse prorrettromt. mutúelementde aharier les -enfins 


commeroe de.cotamission. M. le baran.d' Armin, winistre prus= 
sien près la cour de Bruxelles, le négoeiateur du traité belge, | 


hd 


heen qu'elles portent dans leur sein, s’ils naissent de différent sexe; 
dor stêre compte, dit-on, profiter del'absence de M. 


gt pour rendre la proïmpssë plas obligatoire, dà dépose des ar- 


ad 


broei nerien faire counaitre aux chambres sur l'issue des } est actuellement à Londres, où om'‘dit qu'il prewd part aux:coni | rhes, une bagne et un bracelet destinès à celle qui mettra au 
Kerr Ons de M. de Broglie relativement au droit de visite. ferences susmentionnées. 7 TT monde ve fille, et deux ‘éventails de la “même forme ët coüléur 


Ep Publiera le résultat qu'après la clôture de la session. 


Eat 


qui seront pour celle qui accouchera d”un gargon. Cette con- 

| vention noe,faisfgiter il est presyue impossible de se rêtracter. 
On écrit ensuite messe_mutuelle de mariage dans un livre _ 

doré sar tranche, :e4.qui ne, cuntient qu'une seule feuitle. Après 


Eden ey er 5 alen en 
—0n Gerit de Maestrieht: «M. Geefs, le eëlèbre statuaire 
que la Belgique s*honore de pouvoir.compter au nombre, de,ses 
enfans, vient de terminer la statue-de Gharlemagne: et-de la, 
poser sur le pièdestal dans l'église de St. -Servais en notre ville. 


ie u, de Barante, ambassadeur près la cour de Rassie, 
A rtont chargé de l'expèdition des affaires courantes à 
ett Gapacines ; chaque joar-il-se rond aa fministêre, où il 
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â hi “teurs henres, et prèpare letravail que signe ensuite A. Ce superbe monument fait honneur’ an ciscan,de M. Geefs, et la naissante de la fille, on écrit surcelivrêson nom, ceux de 
e art À - en p . . « ie RAN er be Eri ek d Ni £ ö oat ep nnen + . Eleven 
Nene U de „Barante a encore pour mission de signaler à | aux amis des beaux-arts qui ont contribué à en.doterlacité.» | S6s père et mêre,'et le lieu’ de'sa: naissance, On. envoie en cérèz 


Mag, de ML. Grizou les faits les plas importans de la corres- monje.celivre aux parens du garcon, qui le regoivent, et qui, 


En né ti ‘de Vann Dn usé | hi ’ 

Înce tene, Les tempêtes de la fin de l'année derrière ont causé de | qe teur ohfò, én ensoieni no sermblablp ans parens.ds la Allé. 
Sla eBelR eN nombreux desastres aux Etats-Unis. Les journaux amêricains | ces föriaalkossemulies. o8 Aaveetplus reilen ei sliste 
Nbreesfon de ta fête du rai, quatre maréchaux-de-camp [sont remplis da récit des sinistres qui ont frappé Fa niáfine mar- | je mari en pe ns dens le tn en enal a” Ae, 

e drente , ee nee tee ad , : ieu, e : u s fut 
emt en «u grade de 'ieutenant-général, Qnatorze culo- | chande des Etats-Unis; l'un deux publie nne liste de 14 havires époux Bd ie | â DE deni MEURS 

: \ s@s : " 5 : 1 « e er B NS - : 2e : : en  À 3 % 
Mort ev en an grade de maréehaux-de-camp. Sept lieu- qui auraient péri, A 15 pêrsonnes par navire, en moyenne, c'est | Ainsi dens de turärioges en Chine, il-n'est pas question dû 
k H ‚ U age, E 7 


Á N ad Paik 5 « 
Net,” Pile ont êté promus-at; grade de colonel. Eufin, six 
ken: ij VAldillon des réginensd'infanterie ont été nomsnés 


près de 800 victimes qui auraient perdu Ja vie par, snite de ces 
Uy Pe colonels. hen . 


As tonsentenient z parties factante uisqu’il est co Ì 
sinistres. dap: pastigsscontractantes, puisq Rein 


par les parens bien fongtemps avant qu'elles soient en âge de 


wen nn — Le tribunal correetionnel de Braxelles a prononeë”äù-” vre 8 en REE 
in Cu. pendant toute la matinde de nombrenses réceptions boord hatsa en Binentsdane Vaffsire En GE Ee ee ie ee Ane on veit tant d'unions mal assorties 
Mi ORS ei 4 pe . . = 3 8 - &, ni .. Mi à hid A } « À N 8 E ge 
Oris et, si nons en eroyons plusieurs personnes qui fai- joupd fe Jrgewen -taflai / ant de femmes mariées quai ne trouvent de fn à leurs mal 


ques de Boitsfort et d' Auderghem, accusés d'avoir. exeité- pár 

des paroles pronancées en chaire, la haine contre l'autorité 

commuuale. oe ae Bk eee RE 
M. Van Welde, vicaire à Auderghem, est aoquitté; 


Ld députatious, S. M, paraissait jouir d'une exeel- 
Uite, î ï . 
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heurs domestiqnes que dans le snicide, en se pendaut,ou en sé 
DOyant, et sen rede Aestibe MEA AN 
__— Le 21 de.ce mois, la, majeure partie des fabricanis ‘de shie= 


Eis = deeasi sti kee de BEE 
Nin, \sion de la fète du rgi, il ya eu de nombrenses pro- e ois, la, majeure > des fabricans de soie 
ries de. Lyon se;sont rounis à I/Hôtel-de-Ville, sous l'autorisa- 


elaLegion-d’Honnear dans Université, 


de doleavons ‚nblié avant-hier ùne lettre du préfet à M. l'ar- | q ne nee ik ahedens s00f coydamnósà 8 MOIS | tion de M. defimaire,afin de présenter nne pótitiorrà la:chambre 

he Ue d' A wi orci À MN en int de prison et sohidairement aux frais du procës, — … …  » | des paîrs contre d' introduction en France des soïeries chitioises. 
Mit he vor a hd ln M je VACALEES rf. „Sont eondamnês ùsix semaines de prison et solidairemen4 aux |. Cette feritior; sighée ët nriötée le 28, vient d'arriver à Paris 

wee Avignon ont adressé la lettre de M.leprêlet: _ Pfrais, les nommés Fräncois Heymans, Fraúgois Vandendeele, | et à été déposée sur le bureau de la chambre. 
Uji CYans, Monsieur le préfet,:sju’on vous a mal informé lorsqu'on” Jean-Baptiste Rempart, dit het Hoofdeke, ainsi que Josepti, Phi- Tes £. ne eten mr 


KS 


Hin” 5 Se Aer hk 

Ts avait été proféré, dans" la ‘cour de l'archevêché, des injures 
Á Sitar, lest vrai qu’un grand nombre de personnes de tout: 
bas; 


lippeet Henri Kermis, da chef d'öutrages en verd: fé constilter 
iN te opinion, et surtout besuconp de pauvres, sont venus exprimer 
J Sat 


communal Colin. En autre les prévenns J.-B, Reimpart et les 
trois Kermis sont eondamnés à une-amende 11 Frances, du chef 
de tapages nocturnes. 


‚ Les Agbricans,d „copsidèrent l'importation chinoîse 
eomyrieJa kuiné it de‘lenr industrid, et appuient leurs 
assertinhs d”*ünstatflean des prix de revient et de veRtedans bes 
deux pays, et il en ressortsassurent-ils,une différence de 35 à 40 
p-e. en faveur des. hinpipgser. tous. les marchés où ils entrent 
en concurrenge.; &  … 8%, son an Ain 
Les ptitiënnäires, desespêrant de pouvoir Intter dösormnais 
sur des-awarchés Girangess, rderwandent qnela consommation 
nâtionale' leur’ soit‘ absslment conservée, et qu'il ne sait vien 
changé an régime de douanes actnel, non-seulemen! daas H'in- 


8 rèligiauses leurs sentimens de respect et dé reconnaissance; 
No pg estations, toutes spontanées, étaienten dehors de toute pen- 
SO antoine 7 $onrmes certains: rancune insulte n'a été proférée 
\ on Orités, Les religieuses ue l'auraieut pas souffert, et-nous aurions 
Ne apo Pillais arohiépiscopal si celaeùteu lieu. …— Ks 
\ hj Plandissons , Monsieur le préfet , aux dispositions dans lesquelles 
Bl oi à Mmaintenir ordre avec fermeté et de faire respecter l'autorité 
rg tul bn sera; mats nous croyous pouvoir vous assurer que vous 
er i eb d'intervenir partout où l'autorité dioeésaine pourra faire: 
| Dm® ou oiz, Dès hier au soir, craignant que des hommes curieux ‚ mal- 
e nps cOnsiddrés ‚ne se mêlassent aujourd'hui, jetur de dimanche , 


— Ou éerit de Vienne, le 24 avril; — <3 5 
La conseription de cetteannéeadejàcymmencé ; vn le grand 
nombre de troupes qui rentrent dáns leurs foyers, elle exige la 
levèe considórable de 44,266 réernês dansles provinces de 
conseription allemande. Sur ce totalon compte 17,991 hommes 
destinès à combler les vides qui résultent du licenciement des. | térêt.de l'industrie manufactarière, mais encore dans l'intérêt 
troupes levées.en 1831 et 1832, et pour. atteindre le chiffre sus- | deteontos: les ’aútres brandhés d'industrie quise rattachent 4 
dit, le royanme de Galicie fournira 13,956 honrmes, la Bohème | celle de la soie. Ee Pd Ra 
12,126, la Moravie et la Silésie antrichtenne- 6277, la Haute-et : 
la-Basse- Autriche 5898, et U'Illvrie avec F Autriche intérieure pantant del intérieardupa}ais des Túileries, abouttisaitaten. 
6007 homiunes: Oee eN ke | Eróedelaterrasse du bord del’eau, C'est par là que sun fils se ren- 
— Le nombre des vayageurstrjnsportés Syr 1g.chemmin de fer-f gait avec sa gouvernante à un Sanilowanele we vovillaa wees. 
rhênan, n'a été, en mars, quede 1 ‚095 (á13 de moins qu'en. de Rome, qui a ÖtédétrniesBuklárestantation. Ge souterrain va 
1844); ce qu'ilfant probablement attribuer à la riguour exter bre hotnbll IN bfarmhbnie.bedlkdgd sots te terrässe. jusqa'au 
me da froid. Le transport des marchandises s est êlevé à | premier escal fe 'aúr mittel Annet da Klacra la’ grande statie 
2a1,AB3 qointaas l n'avait flé, que de 170,1L4 Guiptaus „Ea | de Glôopfjre, O: vratiggera’idesörd Par le pièdestal. Le com- 
| mars 1844), at la recette a ercâde:de.6,79 l.thalers oelle du mois. | te de Paris „Ls, eines. piinces, ‘dri étaient forcód &t hiver dh 
correspondant de l'année derwière. tj ‘Ct Zi se rendre. au. n Ae Wlecan Ron Taracae 1e bee 


iteurs ‚ etqu’ils ne donnassent lien à de justes plaintes , nous 


ei 
etwandé won tint fa porte de larchevêché fermée et qu’on regût 
Kent Monde que l'on pourrait. 8 f 
ae Ce que vous ajouter , Monsieur le préfet , qu'it faut que les posi- 
Si De Nettes , vous nous permettreg, de vous dire qu'elles le sont depuis 
ae autorité dioeésaine recueifte et protége lînnocentet le juste, 
‚NH ki Pauvre: mais c'est toujours en dehors deg partis politiques, et 
Re) 


| \ hij; oesó de prècher „par ses exemples aussi bien que par ses pa- 


te Lijem ercur, Nappléon äyaïcfait établir un souterrain qui, 


\sion aux lois et Ie respect pour tesautorités tefporelles. 
Ma honneur d'être , ave, gne haute et respectueuse considéra- 


RAN le préfet, 8 

Lo Ti ês-humbles et três-obéissans serviteurs , ne 

EN Á »Les oicairtés-généraus, en Pabsencede Mgr. Varchevêgue, 
le vt »Signd, Banatar ‚ Vinkans, Perné, vicadres-góndrauw. » 
NS een . 
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rresp tdeláringedermiere. (ct ti zij se rendra, au. Eahetdo Vileae- Bourbon, orkhiel'an vonlak 
Quant au (rimestre, il présente str le triimestrb oorföspôndant | eur faire prendre: Fair, muront maintenant un jardin où iks 

de 1844 un excèdant de 1,66% vovageals, 'l 29,07 quïintdux pourront se livrer à leurs jeux sans sortie des Tuileries. Ainsi … 

de marchandises et 10,049 thalers de recette. ee _{ tombent ces bruits absurdes répètes par quelques journaux, de 


“ier La bourse de böndres est grandement préoceypòe d'une, mende der. gergrephe Slectrique du cabinet du roi à ” 
: H zake is B je É 


affaire spandeleusv;prüduite pgr le chemin, de fer dà nord def 1x: oh dike d 
„Pr te 
In Gn 
EN ef L iS ig e. k ’ 
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ha dins. Eet: Bruzelles, 2 mai, 

hi Uesion sur le projet;Aalfdi rclatif'à ancanal letóral à 
Wind, A continaé hier à la chamtbre des représentans. 

Avot : débat qui s'est assez longtemps prolongé, la cham- 
k Bin deux articles dont se compose le projet de loi. 

ion bre des reprósentans belge a adopté le 30 avril, sans 
Ne le projet de lot proposé par la commission d'indns- 





P Espajüe. Il paratt“qu'ut terlain Kel, Ssarsbrenwdtt cabinetPe7 | 
Narvaez la concession d'nneligne qui, partant de Lyon, irait 
aboutir àux previnees nord-est de la Péninsgle. Le ®oncession- 
‚naire aprés s'être fait payer 40;000 liv. (#80, 000 fL)), pöursd 
commission, aurait concoaru à l'organisation d'une compagnie 
dant les Actions ónt éfò jetbes sur-Fa place.de Londres avec. une 
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Îremg bler une.lacune de la lei des droits differentiels - . - 
HIN à la relâche de Cowes: - er ‚| dant les. hetions ont bte jolo etiket | ree een | 
ee: eneen ee d'entréë.de jeù de 5 liv. (120 fl.) Le pubtie-attirè par la} gmtverar AS 
UE misten As “erin „| prime d'entrêe de jen de 5 liv. (120 fl.) Le pubiie attirt par | ner 2 5 Ti 
Ee Sinat ied projet, auquel le ‘gouvernement s'est |} ante estime attachèe. aux noms de qüelgues-unis des membres | Me Grande Salle Tivoli, 
el des or EN Dn issi ‘est précipité avec fureur sur, les actions: Eee ee en 
adelaricle 2 de la loi du-21 juillet 1844 (Bulletin | © In commission, sest pracipne MCE TD 95 A00 verf Hiei 5 Meat 1S4T ef tous tes jours pendant 
tarde 19) aöräapplienble auw subres: brateimporspar en LEE ech le Se Kermesse, _:È en 
N Linger dee outen rn aattentie nes u dram pore | evunen den l0a en oradiks GOHE Ons e MA EVEEDEE nn en ee 
Nid er de cote areas on dan Pt | vas farao a gaens et biga iëne] > GRAND CONCERT D'EARMONE, 
ne Mia eeh ante ne de mmh cal rèpanda quúe:les faiseurs avaient tout gard êpour.cux;.de pls, ee Ee nn an 
te aast Erde b La dee En e eeen ij ela des ingènieurs anglais du premier ordreont êtablique le chemin hk end wark depuis, mijdt jusqu’a 4 heures de relevée. ded 
SM teke ok had He dh ermede projeté était horsde toute possibilité hactatire vat qtre les Asti 


Î ON DES VARIËTES VAN ANSTERDAN, 


N e 15 
ries y-mettent une obstacte insurmontable; la hausse a dönc féit SAL 
toen” AS “oxDen,bingcrie VAN © 


mn? Cetrale du Ministère des finances de Prusse publie place à une baisse dósastreuse et il parait que des nopks tes, 
ne kerk Suïivante adressée par MW. Flottwellà M. Helmen- cornus ef jasqa'iei:très respectés sont en jeu dans cette affaire. ge DER DIRE Pan: pn 
he Rn — Les gon pois rapides ont commeneê'â cetrir sur le chemin |. Am: PP. -RBoas: en Rs Judels, 


F des contributions à Cologne: 7 
kil de ferdu Great-Westòrn. Le trajet d' Exeter à Londros, de 194 |: i whu Plein, 
at-Western. Le trajet d' Exeter à Londros, de 19 thenke geheel nieuwe schouwburgtent op het Plain, 
ie {dé'%erste van!de Groots Societeit). heee 
EERENS: AST A ON OE ep 








uetipes de droits fixées par l'art. 19 du traité dn 
NN lee ‘dernier sont aussi applicables aux fers bruts et en 
A trant “ transportés par les cours d'eau indiquês ci-dessus 
Ì EM de Emmerich en tant que les conditions stipnlées 
teen afirés auröût élö:remplies; 

nie dou, Fne peut s'effectuer que par-navires-des-Etats de 
ee te, Ahiêre ou par navires belges, et senlement après 


: u « d ee ee PE 
Blaue Un autorisation spéciale,du ministère derBnances 


an eerd nh ES 
IN ed 


fj jn doit s&{ 


milles, s'est operé:en quatre heures cinquante-truis minutëy, staünde me 
et les passagers descendaient à Ia station de Paddington ende. : 
ec du temps ee sen Le gaon descendant est. Aranda Iv Het Vatan, of de Duivel te Parijs, nieuwe: 
arrivé à Bristo ‚Tb mid les.£, en mains de trois peur pSRTÊS, | grgogenpaderid Dipekedieen sraarchef fransch. Voorafgegaan door het 
s'ôtrrearrèté dix minutes à Swindon et avoirstationne à ideot el kE eordael De. Vervaldag, ce: gevolgd door het Naspel Engel of 
Beth. ke-temps de conrse est fixé à 50 milles(80 kilomêtres) par | Duivel. Nakeuzelve: De drie Folkas, of welkeisderegtet 
heure FED Belgijhete fdsse des code, temps d-artdh ea deziikgn in een bedrijf. Gudende de rollen van Satan in het 
Bhar bag BES df kiò eend ERE rt ei 7 penturineen Bâländfer in het Nastuk door Mej. Kieht 
Aarts pllepassgguëre 29 kuometreg, re, Kelt ke 
dan RD A 


MEA eee jk (à kt en \ vervuld worden. 
ZA recettes degfingt-six prinipage, chemin Negen ure. 
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a, A Ben Argement el gans erfg psage. D nà gletdkrd. se sont élevéon, ba semalng de hire, 5 Ke 
Wij Gete jo Ce du transport, föröd:seren}t d’à mlrairgs €1200ED a). Fr ried Bite rd 
í fén tant ” Zen í Si HETDS pe q in ed 
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Pen ee Ee OE ee de zee 3! ER ASS 
— Le cadavre d'ünen ant nâunvean-ite-dsté trouvé dins 


r d Mr AD Ie oet …% 
: te tra lie, Ste, le transbordentent ne sera pe 
rosenux, à pen de distance du ,célèbre château du Glandier. Une 


ne ies he SUrun àutre navire portant pavillon del’une 
Left, Atraetantes, ed An kj 









Ket De P derrn être ee | instruction-a'éò faite jour découvrir 18 mêre,, agtgur;do Fins ji ra en. It 
in: Un ht être accompagné: me iet. ne btrange est raconte par le 1” j KE SE VANDEN HEER CC 
& Üpar \ Ceruifi fanticide. A ce sujet, un fait bien Etrange est racanté par le 


nd Fe fabri cat d'origine, d'après le modèle convenu, 
h delion . "tant et visé par l'autorité communále dulieu 
KEN H 
5 WIS: BiA ree En - 8 5 ‚ 
an pf rieata de lá quittanee du droit de sortie belge. 
À dag : hed de la danane d’ Emmerich, il est fait ane de 
Ni Onvieg LOP sous le contrôle d'un passe-deboat, les piè- 


Journal de U Indre : « Une fille, sur laquelle Tes soupgqas s'é, 
taient nn'instart portés; a deelaré que son mccddèhemerit rè. 
montait.à neuf ans ; qu'elle avait conservé son lait pendant ce 
lorig espace de temps, plaree qu'elle n'avait tessé depüis $6s cok 
ches d'alihiter son enfaùt ; pour le prouver, elle'wemméné veg 


jd DUPORT, eit Aonsterdam. 
staadde het fraaije welingerigte Schouwburg-Lakaal in 
het Konte.Koorhout egenover de Koninkl, Schouwburg. 
‘Op’ MaanBäg: 5- Mut 4845 , tot‘ apoaing: van het tooneel : Me iseh 
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Nndd £0 . en TR arb d' 9 a Wai elte- a’ ek: 4 ; e vaudeville in {wee bedrijven naar het fransch; Na ketze! 

mastion desien & Ee RENS elle son petit gärcon, âgéd environ,neuf ans, à qai-elle a'prêe |: vrouw, groote vaudevi twee bedr ear het Gn Evere 
zion te CSIgnéesanx 8 4 aet bdevronty êtrejointes. |. « : one d eedO at shiatement A'têter:C ue oh 1 De Kraamvronw: en het Kin ezijn redelijk welva= 
h SA: OKE Ee sent le seri et qui s'est mis immédiatement à'têrer. Côme. oh “rende, vauderijle in een mes nd gringo en : 








Prijzen, der: plaáteen,: SebFste rang f 1.49 ; tweede váiig f 1.00; 
WENN dÒkde rahgt70. des; “vierderang &Ootset 
st De pasddangjsén half negen art. 
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